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IL N'Y A PLUS DE SAISONS! 


EPUIS Galilée, nous savons tous que c'est la terre qui 
tourne autour du soleil et non pas le soleil qui tourne 
autour de la terre! Ne plaisantons pas, car cette idée a 
mis quelques milliers d'années avant de s'imposer à tous et 
s'il est exact que nos plus petits garcons des écoles primai- 
res riraient aujourd’hui d'entendre affirmer le contraire, il 
y a seulement 300 ans on aurait étonné tout le monde en 
affirmant que notre terre tourne. 


Plus on est loin le jour succède à la nuit; mais 
i précisons un peu. D'abord les 

du soleil, f 
plus il fait chaud jours et les nuits en France ont 


des durées Variables : pour- 
C'est parce qu'elle tourne que quoi ? Eh bien, parce que la terre 
la nüit succède au jour et que tourne bien autour de ses deux 


Au pôle la iongueur des ombres ne change pas. 
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pôles, mais l'axe qui 165 quinit 
est incliné par rapport au plan 
dans lequel elle se déplace au- 
tour du soleil, Dans ces condi- 
tions, pendant une saison nous 


nous trouvons exposés aux 
rayons du soleil pour une durée 
Supérieure à la moitié. du jour 
Solaire (l'été), alors que pen- 
dant l'hiver c'est la nuit qui est 
la plus longue. Mais attention, 
Ceci n'est valable que pour notre 
hémisphère. On oublie qu'alors 
qu'il fait chaud dans l'hémi- 
Sphère boréal (le nôtre), il 
‘ heige dans l'hémisphère austral 
(celui de l'Australie), Les saisons 
Sont en effet liées à la durée du 
Jour et non comme on le croit 
trop souvent à la distance entre 
la terre et le soleil. Pour notre 
hémisphère précisément, c'est 





iorsque nous sommes le plus 
près du soleil qu'il fait le plus 
roid. & 

Qui n'a rêvé d'assister à une 
« nuit polaire »? Vous savez 
qu'elle dure. six mois! En effet, 
au-delà de ce que nous appe- 
ons le cercle polaire, les régions ‘ 
se trouvent, quelle que soit 
‘heure de la journée, sur le 
trajet des rayons solaires. Bien 
sûr ceux-ci sont très inclinés et 
ne chauffent guère, mais ils. 
éclairent. Et la surprise est de 
taille de voir pendant quelques 
jours le soleil baisser vers l'ho- 
rizon mais ne pas disparaître 
nversement d'ailleurs, nrais en 
décembre au pôle Nord, il règne 
une obscurité de plusieurs jours 
cer le soleil ne se lève pas. En 
somme, il y a aux pôles, à la fois 
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dos nos et des nuits 


jours 
blanches! 


Nuits blanches 
et jours noirs 


Ces nuits blanches sont d'ail- 
leurs une preuve de ce que la 
notion enfantine de l'alternance 
régulière du jour et de la nuit 
est trop simplifiée. 


En réalité, lumière et obscurité 
alternent sur notre planète de 
facon beaucoup plus variée, De 
ce point de Vue, nous pouvons 
découper la terre en cinq zones. 


La première va de l'équateur 
jusqu'au 49e parallèle {n'ou- 
bliez pas qu'on en compte 90 
entre l'équateur et le pôle). 
C'est la zone la plus simple, car 
pour chaque période de 24 heu- 
res, il y à un jour entier et Une 
nuit entière. La France s'y trouve 
entièrement. 


. La deuxième zone va du 49e 
parallèle aux environs du 65e 
elle connait, vers le 21 juin, une 
courte période de « nuits blan- 
ches » : mais en fait, si l'obscurité 
n'est pas totale pendant cette 
période, la clarté n'en devient 
pas moins très faible. 


Dans la troisième zone, très 
étroite, comprise entre le 65e 
et le 67° parallèle, le soleil ne se 
couche pas pendant plusieurs 
jours autour du 21 juin : c'est 
là zone du soleil de minuit. 


Du 67e au 83e parallèle, même 
chose, mais de plus en dé- 
cembre pendant plusieurs jours 
le soleil ne se lève pas, C’est la 
zone des « jours noirs ». 


Enfin au-dessus du 83e paral- 
lèle, tout se complique. On peut 
dire qu'entre le 21 juin et le 
21 décembre, il ÿ a... 5 saisons. 
Pendant la première, le jour est 
ininterrompu. Puis pendant la 
seconde les jours alternent avec 
les nuits au voisinage de mi- 
nuit, mais il n'y à pas de nuit 
entière. Pendant la troisième il y 
a « crépuscule ininterrompu » : 
pas de jours entiers, pas de nuits 
entières. Au cours de la qua- 
trième saison, ces crépuscules 
deviennent des nuits entières 
vers minuit et enfin pendant la 
cinquième, c'est la nuit com- 
plète qui règne. 


Et du 21 décembre au 21 juin 
tout recommence, maïs en sens 
inverse. |} faut d'ailleurs ajouter 
que tout se passe de la même 
façon dans l'hémisphère austral, 
Mais on vous l'a déjà dit, ce 
dernier est constitué par une 
très forte proportion de mers. Il 
est donc difficile, sauf pour des 
navigateurs, aäntarctiques, d'y 
faire des observations. 


Restons debout! 


Les navigateurs polaires ont 
toujours noté une particularité 
intéressante des rayons solaires 
en été dans les régions proches 
du pôle : alors que la terre (nous 
devrions dire la banquise) est 


Due 


Si vous vouiez 


ort peu chauffée par ces rayons, 
es pentes escarpées des rochers 
où les murs des bâtiments 
qu'on y édifie voient leur tempé- 
rature monter sensiblement. De 
même, les montagnes de glace 
ondent rapidement, le goudron 
dont sont revêtus les bords des 
bateaux fond, et la peau du 
Visage risque, si l'on n'y prend 
garde, de subir de terribles brû- 
ures, 





. Ce phénomène s'explique fort 
bien, Dans les régions polaires, 
Même en été, le soleil n'est pas 
très haut et l'inclinaison peut 
très bien ne pas dépasser 30 de- 


sUbs didre 
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uu Qui, testée Uebout 


grés. Or, on montre en physique 
que l'action de ces rayons est 
d'autant plus intense que l'angle 
qu'ils forment avec la surface 
sur laquelle ils tombent se rap- 
proche de l'angle droit, 

Il'est alors facile de compren- 
dre que si les rayons solaires sont 
très inclinés par rapport au sol, 
ils le seront beaucoup moins par 
rapport aux objets verticaux, 
leur tombant dessus presque 
perpendiculairement. 

Si vous voulez bronzer au 
pôle, il vaut mieux ne pas vous 
allonger, mais au contraire rester 
droit comme un poteau. 





COMMENT TOURNONS-NOUS 
AUTOUR DU SOLEIL ? 


pris notre petite étude de l’as- 

lronomie, nous avons souvent 
été amenés à parler de l'orbite Ler- 
restre autour du Soleil. I} nous faut 
maintenant préciser un peu ce que 
nous entendons par là el en particulier 
quelles sont les caractéristiques de 
cette orbite el avec quel mouvement 
la Terre s’y déplace. 


Dir que nous avons entre- 


LES LOIS DE KEPLER 


Comme ‘toutes les planètes, la 
Terre obéit à la foi de Kepier. Brrr! 
Voilà encore une loi bien compliquée 
direz-vous? Eh bien, non, rassurez- 
vous et dans quelques minutes vous 
en saurez autant. que Kepler lui- 
même. 

Et @abord que dit la loi? Que 
toules les planètes décrivent autour 
qu Solcit des el le Soleil 
ez! ailez- 
ne Savons pas cc 





vous dire : nous 
qu'est une ellipse! 

Nous allons vous en faire 
truire une ; pour cela, munissez: 
de deux épingles, d'un 


cons- 
-VOus 
crayon, €t 








d'un morceau de fil dont la longueur 
soit plus grande que la distance que 
vous allez mettre entre les deux 
épingles que vous plantez sur une 
feuille de papier blanc. Prenez en- 
suite votre crayon et tendez le fil de 
façon à obtenir une ligne brisée par- 
Lant d’une des épingles, passant par 
la pointe du crayon et aboutissant à 
l’autre épingle. Promenez alors votre 
crayon sur Ja feuille de papier en 
veillant à ce que les deux brins de 
fit soient toujours très tendus : la 
courbe harmonieuse que vous obtenez 
est une ellipse; les deux épingles 
en représentent les foyers. 


UNE COURBE 
EXCENTRIQUE... 


H y à ellipse et ellipse. Pour bien 
vous en persuader, vous allez en 
tracer deux en prenant d'abord un 
fil dont la longueur dépassera de très 
peu la distance entre les deux épin- 


gles J'ellipse obtenue sera très 
« plate »; les mathématiciens disent 


{is ont le goûl. des mots savants!) 
que son excentricilé est grande. 


Une elipse 
et ses & foyers (F) 


—, 5 


Voici 


tournerait 


comment 
la terre 
autour du soleil si 
l'excentricité de son 
orbite etait grande. 


Puis, prenez un fil dont Ia longueur 
sera au contraire cinq ou six fois plus 
grande que la distance entre les 
épingles : l’ellipse ainsi obtenue sera 
— vous le constaterez vous-même — 
très voisine d’un cercle: son excen- 
tricité est faible. 


En somme, plus une ellipse diffère 
du cercle, plus son excentricité est 
grande. Si vous nous avez bien suivis, 
vous admettrez aisément que l’excen- 
tricité d’un cercle soit nulle. 


Mais revenons à notre terre : Kepler 
affirmait donc que son orbite était une 
ellipse ; le Soleil en occupe un des 
foyers, c’est-à-dire la position de l’une 
de nos épingles de tout à l'heure. Vous 
comprenez maintenant que si l'orbite 
a une excentricité très grande, la Terre 
s’éloignera et se rapprochera beau- 
“oup du Soleil: dans ces conditions, 








ce dernier nous apparaîtra successive- 
ment très petil el Lrès gros. 


Ce sont ces réflexions, à la portée 
de chacun d’entre nous, qui ont permis 
de mesurer l’excentricité de notre 
orbite en déterminant avec précision 
le diamètre du disque visible du Soleil. 





Quels ont été les résultats de ces 
mesures? Tout simplement que l’ex- 
centricité de notre orbite est tellement 
faible, qu’on ne se trompe guère en 
la représentant par un cercle. Et ce- 
pendant, sa valeur reste un élément 
très important. Admetlons en ceffcl 
qu'elle augmente tout d’un coup de 
trente fois: il en résulterait que la 
quantité de chaleur reçue par la Terre 
en janvier serait neuf fois plus grande 
qu’en juillet. Le Soleil serait alors 
très bas pendant l'hiver ct les jours 
seraient courts : mais il ne ferait pas 


Les surfaces hachurees 
sont égales, La erre 
mer le même Femps pour 
parcourir les trajets 
AB, CD et EF 


ER — 


lhuid, la forte proximilé du Soleil 
compensant largement tous les désa- 
vantages de l'éclairage insuffisant. 


DES SAISONS 
EXCENTRIQUES ! 


Mais il yÿ à une deuxième loi de 
Kepler; et c'est à cause de cette 
deuxième loi qu’un changement dans 
l’excentricité de notre orbite aurait 
des effets encore beaucoup plus impor- 
tants. 

E yons d’abord d'expliquer cette 
deuxième loi : les planètes se dépla- 
cent sur leur orbite avec une vitesse 
ue la droite — imaginaire — 
liant au Soleil « balaie » toujours 
la même surface pendant le même 
lemps. en résulle que lorsqu'une 
planète se trouve près du Soleil, elle 
sa beaucoup plus vite que lorsqu'elle 
“en trouve éloignée. 




















avec laquelle nous 


nous déplaçons autour du Soleil esL 





pratiquement constante, Et de ce 
ail, nos quatre saisons ont une durée 
identique. Mais si l’excentricité était 
plus grande, la Terre serait entre dé- 
cembre et février beaucoup plus près 
du Soleil : elle irait donc plus vite et 
l'hiver en serait raccourci d'autant. 
au bénéfice de l'été. Rassurez-vous, 
d’ailleurs, cet été durerait plus long- 
temps mais comme l'éloignement du 
Soleil serait très grand, la quantité 
de chaleur reçue ne serait finalement 
pas augmentée. Autre conséquence à 
laquelle vous ne pensiez peut-être 
pas Vhémisphère sud deviendrait 
proprement inhabitable. Le Soleil bas 
et les jours courts coïncideraient avec 
l'éloignement maximal : l'hiver serait 
beaucoup plus dur que dans l’hémi- 
sphère nord et durerait beaucoup plus 
longtemps. Par contre, l'été serait 
torride et de courte durée, 


Une troisième conséquence d’une 
forte excentricité serait un cécalage 
important entre le midi moyen et le 
midi vrai : la vie deviendrait très 
incommode à l'heure solaire moyenne 
dont nous nous servons actuellement, 


INVERSONS 
LES POLES ! 


Nous avons bien insisté sur le fait 
que l’excentricité de l'orbite terrestre 
est très faible ; et toutes les consé- 
quences plus où moins épouvantables 
dont nous venons de parler sont évi- 
demment du domaine de la vraie 
science-fiction, celle qui ne se réalisera 
jamais. Mais cette excentricité existe 
quand même et c’est d'elle que découle 
le fait que dans l'hémisphère Nord, la 
durée de l'automne et de l'hiver est 
d'environ huit jours plus courte que 
dans l’hémisphère Sud ; par contre, 
l'été et le printemps y sont huit jours 
plus longs. Certaines hypothèses per- 
mettent d’expliquer ainsi la plus 
grande quantité de glaces au Pôle 
sud qu'au Pôle nord. Mais profitons- 
en ! Cet avantage ne durera pas tou- 
jours! des astronomes ont calculé 
que vers l’année 10700, les rôles des 
deux hémisphères seront inversés. Ce 


es 





n'est quand même pas pour demain... 
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LES ANGES DE L'ENFER 


UN DOLLAR D'INFAMIE 













POUR PARTICIPER AU "TROPHÉE 
DE BARSTOW“ UNE ÉPREUVE 

DE MOTO-CROSS POUR 500 CMC 
VITO S'ENTRAINE SUR UNE 
HUSQVARNA 


FOUR MOI QUI N'A 
JAMAIS FAÏT DU MOTO - 
CROES,UNE ÉPREUVE COM- 














LA SUCRETTE 


BAH ON VERRA. LM 
PORTANT N'EST PAS 
DE SAGNIER MANS 
DE COURIR", 





TU TROÛUVES QUE JE | f AG QUART DE 
ME DÉFENDS, ÉOIL, GRAND V ! 
KO BLCODY 
SO MARY? 


D'AIDÉE QUE TU FERAS ET VITO CONTINUE DANS UN 
PRÈMIER À BARSTOW | BRUIT ASSOURDISSANT... 





… PENDANT QU'UN AUTRE BRUIT, DE À 
UN HÉLICOPTÈRE, SE FAIT ENTENDRE 
AU-DESSUS DE DANBY, UN PETIT VILLA- 
GE NON LOIN DE LA 





[FANS PLUTOT GATE À LA 
CAISSE QUI CONTIENT LE “COM - 
P 


7*! QU'ELLE N'AILLE 
: PAS SE CASSER! 


E' PELLICULE 
TRANSPARENTE QUI VIENT, COIFFER] 
LE PRUNIER … 








PLUS RIEN. LA MINCE COUPOLE 
S'EST SOUDÉE AU SOL, EN EM- 
FRISONNANT L'ARBRE ET LE 
JEUNE HOMME 





BON DIEU, VOOSE ! 
COMMENT Ti 





ENFIN, QUOI 9 C'EST DU FEU! IL FAUT 
MINCE COMME TOUT ET ÇA U FEU POUR Y 
NE CASSE PAe à 


MAINTENANT LAIS - 
SONS SORTIR LE 








TANT MIEUX TEMPORTEZ — 
LE CHEZ VOUS, PENDANT 
QUE JE TÉLÉ = 








CONTINUE JUSQU'À L'AUTRE BOUT 
DU VILLAGE, LOUIS. ET EMPÊCHE /: 
QUICONQUE DE S'APPROCHER 


BIEN, UE À sf 
TRY MONSIEUR LE E 
PRÉSIDENT ES, 
































VOUS DEUX, RESTEZ 
ICI. MÈMES CONSIENES 
S, MONSIEUR 
Ÿ LE PRESI- 





DURESTE,  VOYEZ: 
IL EST EN TRAIN DE 2 
BRÜLER L'ARBRE 


ANEC LES RESTES j'% 
x re d /@ 
Le 
; = = ‘Ve 





LE VOICI,MON- 
IL A EMPORTÉ DANIEL | IGIEUR LE PRE- 
CHEZ LUI. IL VA 
REVENIR . 





NON, MR SEOTT JE N'ACCEP-[ | OUI. QUELQU'UN PAIERA POUR 
S.. | TERAIS PAS DE COUVRIR LES À {DANIEL MAIS ILPAIERA PAR 
ACTIVITÉS ÉQUIVOQUES DE LAÏ L'ORDRE DE JUSTICE, LORS 
LIFORNAN CHEMISTY MÈME St QUE LA VÉRITÉ SUR 
VOS AFFAIRES AU - 
RA ÉTÉ CONNUE 
DE TOUS ! 



















ET LE FRÈRE DE DANIEL FAIT DEMI- 
TOUR, SANS PLUS S'OCCUPER DE 
SON /NTERLOCUTEUR . 


LORSQUE NOS ACTIONNAIRES 
GAURONT QUE NOUS NOUS SOM- 
MES OCCUPÉS SECRÈTEMENT 

DE LA RÉALISATION D'ARMES 











NOUS SOMMES } 
RUINÉS, MAI 
TRE. 


T 
\ 
\ 













L 


He 


L/Zl 


C'EST. if C'EST A DIRE QU'AU 
ADi- /} LIEU D'ACHETER LE Gi- 
REP, / 1 LENCE DU FRÈRE DE DA- 
77 | NIEL, NOUS POURRIONS 
\ ACHETER CELUI DES 4 
SN HABITANTS DE 

NA DANBYT 


Ve 
















ET, DE TOUTE FAGON, _ HUM. PEUT 
C'EST L'ARMÉE ELLE-ME- ÊTRE PAS 
[ME QUI NOUS LAISSERA | MIGTER 
TOMBER, QUAND ELLE 
APPRENDRA AVEC QUEL- / 
LE ÉRETÉ NOUS 
ANONS PROCÉDÉ. AU 
TRANSEORT DU 














COMBIEN DE PERSONNES VI - 
VENT À DANBY ET DANS 
LES ENVRONS / 


de EUR 
CUSTiS 


XTA { à = PNR 
7; PINS 
Ÿ nes 
en 
MAÎTRE 
xl rc 


CINQUANTE .. MOINS DANIEL ET 
SON FRÈRE, RESTE QUARANTE- 
HUIT. ET IL FAUDRA DONNER 
QUELQUE CHOSE DE PLUS 

À. HENRY CUSTIS .. 


Qui, MISTER SCOTT. NOUS POU- 
VONS NOUS EN TIRER, SANS < 
DÉPENSER UN DOLLAR DE ANCÉREMENT 
SO Le JE VAIS BIEN ? / 





JE NE SNS PAS S1 C'EST GRACE 
À TA 500 HUSQVARNS, MAIS ILME 
BEMBLE QUE TU N'AS RIEN À EN- 

9 MER AUX SUPER-AS DU 


UNE DEMI- HEURE 
APRÈS, LES DEUX 
ANGES ? ARRIVENT 
AUX PORTES DE 
DANBY. 


RIEN D'EXTRA- 
ORDINAIRE, UN 
ACCIDENT 


IL FAUDRA QUE VOUS 
ANTENDEZ IC) UN 
PETIT MOMENT. 


Re ENTER 
RSS 
& 


a 


JE SOUHAITE QUE TU AIES RAI- 
SON. DU RESTE, DANS QUINZE 
JOURS, AU TROPHÉE DE BARS 
TOW, ON VERRA Si TU T'ES 
GOURÉE 


PARDON … VOUS ÊTES 
DE LA POLICE ? 











TIENS-MOL UN MOMENT FAIS GAFFE, BÉBÉ : C'EST PAS 
LA PÉTROLETTE., PARCE QUE TU AS UNE NANA. 
QUI TE REGARDE QU'IL FAUT 


YA PAS BEGOIN D'ÉTRE LAISSE TOMBER, LOUIS : 
UN CaÏD FOUR DÉMOLIR UN JE. VAIS LUI RÈGLER 
DUR À LA EOMME ! SON COMPTE . 
era 













QUI ? TOI ? 
TUTES PAS 


T'AS VOULU FAIRE LE 

HÉROS ? CA COLLE : 
TU FERAS LA FIN 
DES HÉROS ! 


Em x 
TROP TARD, LOUIS S'EST RAPIDE - 





MENT RELEVÉ ET A RECUPERE 
SON PISTOLET. 


CEPENDANT, DEVANT LA MAISON 
DE HENRY CLSTIS 





ÊTES TOUS 
CONTENTS 


ALORS VOUS FR 
2) fs 





OÙ, MONGIEUR LE. DUTOUT, HENR 
PRESIDENT. ET LAIS- \MAISN OUBLIE 
SE Z-MOI VOUS RE- JPAS MA RECO 
MERCIER AU NOM MANDATION 
DES QUARANTÉE QUI QUE CE SO! 
HUIT HABITANTS QUI VOUS INTERROGE-ær SSA 
DE DANBY (UN BCŒUF SUR LA SD Es SU 2 
Le 



































42. 





ETNOUS NOUS POU- 
VONS PARTIR, MISTER 
SEOTT D 








NE À CE QUI 
PARAIT. 





MAIS TÂCHE DE NE PAS 
NOUS SUIVRE PARCE QUE, 
ALORS, ÇA VOUPRA (IT 

FAIRÉ MOCHE ! 


ON NE VA PAS S'EN PRENDRE À | [RUERE VAN RENTREE 


LA JUSTICE SEULEMENT: PARCE QUE! AU MUSÉE 


NOUS AVONS RENCONTRE. UN GA- 





QUINZE JOURS PLUSTARD, TOUS LES 
LANGES DE L'ENFER SE RENDENT À BARS- 
TOW POUR ENCOURAGER VITO DANS SA 
PREMIÈRE PARTICIPATION À DU MOTO-CROSS, 





ILFAUT QUE 1E FAGGE LE DT P ET VITO REVSSIT DANS SA 
TOUT DE SUITE , AVANT QUI TENTATIVE … 





SENT PROFITER ” FE rree 
GRANDE EXPÉRIENCE DE 


PLUS EN PLU. 
NETTEMENT LE: 
PELOTON 





QU'EST-CE QU'IL CROIT, CE 
DÉBUTANT PQUE 3E VAIS LE 
LAIBSER CAVALER EN 
TÊTE JUSQU'AU 


MAIS, DERRIÈRE 
LUI, PRENANT 
DES RISQUES 
ÉNORMES, LE 
NS 2 GRIGNO- 
TE LES SE- 
CONDES 


ET AINALEMENT, 
JUSTE AVANT LA 
FAMEUSE DES 


AU DIXIÈME TOUR, VITO, FOLLEMENT 
ENCOURAGÉ PAR SES. QUATRE 
SUPPORTERS , EST TOUJOURS EN À 





S1 IE LE DOUBLE AVANT 
LA FIN DE LA PENTE, J'AI 
COURSE GAGENÉE ! 





QUELQUES SELON - DENE VAIS PAS 
S ME LAISSER GRAT- 
TER AU DERNIER  / % 
LE 











MAIS... EST-CE QU'IL AVAIT 
LE DROIT DE SE 










EEE 
À QUOI BON P SA PAROLE VAUT 
LA MENNE ; ET VOUS, ÉTANT 
MES AMIS, VOUS NE COMPTEZ 
PAS COMME TÉMOINS ! 


MÈME FINIR LA 
COURSE 








NÉANMOINE 5 
APRÈS LA 
COURSE ET | 
APRÈS LA 
REMISE DE 


PI 
SON RIVAL 

POUR LUI DE- 
MANDER 

DES EXPLI- Ki 7e 
CATIONS 





AH ,NON ! CETTE FOIS JE 
VAS LUI APPRENDRE À VIVRE, 
À CET ÉNERGUMÈNE 





UN INSTANT, Je 
S'ILNVOUS 


MILLE 
TONNERRE: 


a) 





MAIS ILEST 
TROP TARD 








A QUIL N 
TRE: 








Pen a En , 
PER cé 7 E@ 
J NOUSNE CONNAIS- HENSRRRS 
SONS PERSONNE RÉES 
Cas = 4 
» DE CE NOM = 
s À 
c = _Æ 1 
ES f. 


LAISSE TOM 

BER, P'TIT 3É- 

BUS, C'EST PAS 
LA PEINE. 








LS 


D 


TAS DE Ÿ QU'ESI- N] ATTENDEZ- 
PÉQUE- / CE QUON MOI ICI. ] 
Bb, NOTS! Ç FAÎT> 47 
CA Z 


JE VAIS ESSAYER 1 
DE TROUVER QUEL- 
QU'UN DE PLUS 


ET, SANS SAVO!R DANS QUEL GUE- 
PIER IL VA SE FOURRER, VITO SE 
DIRIGE VERS LA MAISON DE 
HENRY CUSTIS 





COMME SGA SUFFISAIT PAS 

E TOUS LES FLICS QU'IL À EN- 

VOYÉS NOUS TIRER LES VERS 
DUNEZ, VOILÀ QUE FRANK 











ET QUELS 
COPAINS ! 
DES BEAT 

NIKS . DES 

APACHES, 

QUOI ! 


À CET INSTANT QUELQUE CHOSE 
ATTNRE L'ATTENTION DE VITO, QUI 
S'ARRÈTE BRUS -— 


us 


TONNERRE ! 


CP) 


NS 
VAN 





JE NE SAIS PAS QUI 
À FAT ÇA, MAIS 
JE LE Un FE- 
RAI PLYER ! 








MAIS 
MAIS... SiLME LE 
DEMANDE, C'EST 
QU'IE NE SAIT PAS ! 
QUE CE N’EST PAS 


FOUR * CA” QUIL 
EST VENU À DAN By! 










É 


— 4 a — | J'AITNRÉ PARCE QUETU ES 
En eue Æ A | ENTRE DANS UNE FROPRIÈTÉ 
a" | Privée &ANS Autor: - 
1 SATION, 
m4 Ze. œ 












LA DÉROUILLÉE 
S.. QUE TU MÉRITE- 


\@2. 
PARIS Fee 
É 6 LER 












ON ATTENS. IL FINIRA 
BIEN FAR PASSER QUEL- 
QU'UN QUI BOT net 
DISPOSE À NOUS 
RENSEIGNER À 


FRANK CASE MENT 
DE DESCENDRE DE 
MOD DEVANT UNE 
MAISON, LA SJEN - 
NE DE TOUTE ÉVI- 


. T'OBUGER À GA- 
GNER DES COUR - 
- SES . 5 
FRANK JE NE VEUX 


PLUS ÊTRE À TA CHAR: 
GE !JENE VEUX PLUS 


N'IMPORTE OÙ, 

















ET MOI JETE DIS QUE JE 
RISQUERAI MA PEAU AUSS | 
LONGTEMPS QUE JE VOUDRAI ! 


ET QUE JE FERAI DES COURSE: 
FAR DIZAINES, POURVU QUE JE 
GAGNE ASSEZ POUR COLLER 

SCOIT ET SES COMPÈRES EN 
FACE DE LEURS RESPON- 





















DIS DONC... CEST 1 
FACILE DE FAIRE 
LE MAUVAIS 

AVEC UN AVEU- 
GLE , NON © 

































BATS-AOI PLU QU'EST-CE QUE TU 
TÔT AVEC MOI, } RACONTES ? T'es 
SITUEN AS PAS UN PEU 

LE COURA- LOur? 










DANIEL EST MON FRET 
RE! C'EST POUR LUI 
SEUL QUE JE VIS ET 
QUE J'AFFRONTE CHA- 
QUE JOUR LA 





TU CROIS PÉUT-ÈTRE QUE JE M'AMUY 
SE À RIEQUER MA PEAU ET À FAI- 
RE DES COUPS EN VACHE AUX AU- 
TRES CONCURRENTS COMME AU- | 
JOURD'HUT, RIEN QUE POUR LA GLO: 
RIOLE DE VAINCRE D 






























7 POUR LÜI QUE SE X MAIÏS..coM-| IL Y À QUINZE JOURS, LORS 

FANS. POUR GAGNE) QU'UN HÉLICOFTÈRE QUI FAS- 

SEZ D'ARGENT POU SAT ALAIGSÉ TOMBER SUR DA 

IR ET POUR PUNIR NIEL, QUI CLEILLAIT DES PRUNES 

QUi L'ONT RENDU POUR HENRY CUSTIS, UN MYSTÉ- 
AVEU- RIEUX FLACON 






























DER E RAR 

AINSI, À TRAVERS LE RÉCIT DE FRANK,, LES BEAT- 
NKS REVIVENT LA TRAGÉDIE DE DANIEL CASE 
NON, MR SCOTT ! JE N'ACEPTERAIS PAS 
DE COURIR LES ACTIVITÉS ÉQUIVOQUES DE 
LA SCALIFORNIAN CHEMIST * MÊME S! VOUS 
ME DONNIEZ UN MHELION DE DO! L 




























MAIS ÆCOTT SAUVA QUAND MÊME 
LA SITUATION, ET SANS DÉPENGER UN 
CENT DE PLUS QUE LES QUARANTE MIL- 
LE DOLLARS QU'IL MAVAIT PROPOSÉS 








IL A PARTAGE CET ARGENT EN - 


TRE HENRY CUSTIS ETLES QUA- 
RANTE SEPT AUTRES HABITANTS 





















DA ESSLYÉ DE LES FAÏRE INTER 
SER PAR DES POLICIERS OFFICIELS ET 
PRIVÉS, MAIS FOUR RIENILS ONT TOUS 





UNE MALADIE ! 


LS 









MAIS ALORS, IL YA QUINZE TOURS. 

LES DEUX TYPES @Dt NOUS ONT BLOQUE 
AUX PORTES DE DANBY, C'ÉTAIENT DES 
GENS DE LA CALIFORNIAN CHEMIST D 


IL S AGIT, EN GROS, D'UN LIQUIDE 
QUI, EN ÉYPLOSANT, FORME UNE 
GRANDE COUPOLE UNE MATIE- 
RE MINCE, 
TRANSPA 
RENTE , 










LL DIT QUE DANIEL ÉTAIT DEVENU AVEUGLE] 
Sn BIEN AVANT À LA SUITE) 











DPDES PREUVES ILN YEN A PA 
Ÿ LES TYPES VENUS AVEC SCOTT 
AVAIENT, DÈS LE PREMIER 
be. JOUR, FAT BRÛLER LE FRU — 
DUIER ETES RESTES Du 


SCOMPOSÉ 77 








[MAIS AU FAIT : 
QU'EST-CE QUE 
CE 


LA SEPTIÈME 
ALARME CHIMIQUE 
RÉALISÉE PAR 
LA CAUFCRNIAN 
ZÆ\ CHEMIST FOUR 

Æ L'ARMÉE 















DES QUE LA COUPOLE S'EST 
SOUDÉE AU SOL, IL GE DÉGAGE 
A L'INTÉRIEUR UN GAZ QUI 
PROVOQUE LA CÉCITÉ. IL Pa- 
RAÎTQUE CA FEUTSE SO 
GNER, ET MÈME SE GUÉ - 

IR, MAIS GA COÛTE _g 
HASEENT FOU' 



























ET VOILA LA &i- BIEN SUR MALHEUREUSEMENT LES 
TUATION DE MON MÉDECINS NE SONT PAS EN MESURE 
D'IDENTNFIER LE PRODUIT QUI À 
A FROPOS: L'AS. Mi Li PROVOQUÉ L'INFRMITÉ DE 
TU FAIT EXAM dd ns PONIEL 





EN SOMME, FOUR DÉMONTRER QUE Ÿ' UNE FREUVE 
DANIEL A ÉTÉ AVEUGLÉ PAR LE 
S COMPOSÉ 7 * IL FAUT OÙ BIEN ORTE- 
NIR UN TÉMOIGNAGE, OÙ BIEN 
TROUVER UNE 









J'AI DIT CE QUE 
TU AS ENTENDU, 





ET VMITO S'EN VA, À PIED, VERS 


LA PROPRIETÉ DE HENRY QUES. | CZ 


OÙ, PENDAN 
CE TEM, 


— 
PS ] TU ES SÛR QUE 
CE N'EST PAS POUR 
DANIEL QUE CESTY- 
PES SONT VENUS 
À DANBY? 


TOUT À 
FAIT EUR 





CARS AUTRÉMENT, CE 
GARS NE SERAIT PAS VE- 
NU ME DEMANDER POUR - 
QUOI J'AVAIS TIRE : IL 

AURAÎT COMPRIS 


RESABDE : IL 
LÂ-DEVANT.ON 
DIRAIT QU’IL 
CHERCHE 
QUELQUE 
CHOSE 


TR 





MAIS ALORS, DIS-MOi = 
POURQUOI CE JEUNE EST 

























.… UN DOLLAR , TOMBE DE LA POCHE 
DE DANIEL, ENTRÉ EN CONTACT 
AVEC LE SCOMPOSÉ 7 7 ET RECOU- 
VERT D'UNE 


IDENTI — 





UNE PIÈCE DE MONNAIE QU'IL 
AVAIT DÉIA PERÇUE EN VENANT 
LA PREMIÈRE FOIS CHEZ CUSTIS 











LS ONT FAIT DISPARATTRE TOU- 
TES LES PREUVES DE L'ACCI- 
DENT... SAUF 








MONTRE -NOUS UN PEU CE 
QUE TU AS TROUVÉ, MON 
GLRS ! 


IL FAI 
QUE JE BATTE 
EN RETRAITE QUE 




















NS 














TO TENTE EN VAIN DE SE 
VER : ILS LUI TOMBENT TOUS 





MAIS 
BSE 











NE CRAINS 
RIEN, KIRBY : . DE T'ÊTRE CON- 
DUT COMME UN PORC ! 

an 




















re ET TU CROÏB QUE 


= ÇA SUFFIRA, 
C'EST FIN! <Æ À cé GRAND V? 


PENDANT QUE EE - a 

LES HABI- RE SÜREMENT : 
TANTS DE DAN: Æ F PS 

BV PRENNENT Wii 

LA FUITE, LES 

BELTNIKS 

REVIENNENT Wei 





GRÂCE A CETTE PIÈCE NOUS OB- 
TIENDRONS DES DOMMAGES ET IN- 
TÉRÊTS SUFFISANTS POUR SOIGNER 
DANIEL. ET LA RESPONSABILITÉ PÉ 
NALE DE SCOTT SERA ÉTABLIE 











CONDAMNE EN OUTRE  RÉLAXE, COMME ZYANT 
STENE SCONTT À UNE k AGI SANS DISCERNEMENT,, 
PEINE DE DÉTEN- À HENRY CUSTIS, PIKE PLO- 

£ NER, KEN 




























4 PS 


£ É LS KES 
EE 
TAKE 











FRANK ! 


Y 
VAaS=Y 1 








2 

















UN DOLLAR FOUR 
LE PRIX DE VOTRE 
INFAMIE ! 


ts 

















ga …— 








VAS-Y, 
MV{ITO! 


SO TRE 


r 0 /: RRRRRPR, 





METS TOU- MAIS FRANK, DES LE PR 
TE La TOUR, PREND LA TÈTE, 
GOMME ! NE PARVIENT BAS À LE 
















… ET QUOIQUE FRANK° NE 
PRENNE PLUS DES RISQUES 
AUSSI FOUS QU'AUTREFOIS. 






. QUOIQU IL 
. BONNE LE 
MAXIMUM. 








NON, VIEUX, CE N’EST PAS COMME 
GA QUE TU ME GRATTERAS 














[ LME LAISSE APPRÔCHER ET, AU 
DE DERNIER MOMENT, CN DIRAIT 

c QU'}. SORT DES CHEVAUX DE 
NU SAPOCHE ET IL ME LAS} 
EAP DR SE SUR PLACE ! 








































RNA PAS L'INTENTION DE 
ER VIOL SE CONTENTE DE 
ER. LA COURSE JUSQU'AU MO- 














À 








s 
DUSQU'IC TU AS TOUT EAIT | MAIS CETTE RS, JA ENFIN 
POUR MEN EMPÉCHER RÉUSSI À TE FROUVÉR, TROP MO- 
MITO DESIEMENT, MA GRATITUDE 
Sn POUR TOUT CE QUE TU AS 
| EAIT POUR DANIEL ! 


re 

































































DISTRIBUTION DE PRIX A TOUT VA : bicyclettes, caméras, 


machines à écrire, articles de sport, et bien d'autres, dans le GRAND 
CONCOURS organisé par la revue des GAGS et des JEUX : MINI PIPO 





min IP 
ca ) 




















Le RIRE en long, 
en large, en grand format 
et en COULEURS avec : 


PIM PAM POUM PIPO 


mensuel 


no] Spécial PIM PAM POUM 
: 


trimestriel 


EN AVENTURES COMPLÈTES, LES MEILLEURES BD. DU MONDE 





SPECIAL 


ROBEO 


h 37 
TRIMESTRIEL 
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